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LUNDI 27 JUIN 1932 tournai ce RonDaix 
UNE MDMION GÉNÉRALE 

DES ANCIENS COMBATTANTS 
RÉPUBLICAINS 

Uns lesaiioa générale des Anciens eom-
tasaxaavta ripofalicain* s'est trou» dimanche 
M M n 57, m e du Hase.Elle était prési-
ds» par M. A. X w , entouré de MM. Cas
sa», 4a Comité départemental; Oestelain. 
sécrétais-*; Benoit, trésorier, et lea mem
bres de la Commission. 

Axsres l'allocution du président, 31. Cas-
aei parla dea avantages que procurent d«<s 
relatioca auaTiea arec le Comité départ*-
•Matal. 

Orace aux efforts du Comité, de nom
breux combattant» ont déjà béné6cié de 
la carte. Aux 7.000 environ dont le dossier 
e s t A fétmde, satisfaction aéra bientôt 
donnée. 

La question dea prisonniers de Man-
beofe a aussi fait l'objet dea soins du Ce-
msté et bientôt ceux-ci bénéficieront de le 
•Jerte du combattant. 

JL Casse! insista encore SOT les avan
tages que donne l'Office national, organe 
de t o u r n a e t de protection du combattant. 

M. Oaatelain. seasrétaire, remercia M. 
Cassai, e t projeta une excursion a Bray-
taons* an autocar. 

Après quelque»! communications dea Co-1 
mités central e t départemental, le seeré-1 
taira proposa l'admission des enfants a 
ramera de La « Brouette à la mer » et la I 
pattiejpatio» do groupement à la fête du 
14 Juillet e t an cortège. 

Pour la retraita du combattant, un rœu 
Oemsnda qu« de nouveaux sacrifices ni 
soient pas imposés aux A.C. Pour la quee 

du enOtnage, un vœu demandant 4? 
avant tout notre main-d'œuvre 

; adopté. 
Enfin pour ]'import«»>te question de 

franjoctation du pain, l es f Combattants 
Moobasres » demandent que soit abolie 
COtoa limitât ion de € zone » et qu'un pain 
A s » prix abordable soit donné à tous le» 
M a p ! * 

A R G E N T TROUVÉ en rendant vos 
rieux bijoux, brillants, argenterie. A. V a s -
dsalascfce, m e dn Baze . 33 (Tél. 18.711. 
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LTXPOSITÏON DU CERCLE HORTICOLE DE WATTREOS 
t o u t do r t n t » a ins i que d i r e n e s a t t r a c t i o n ! 
p o p a l a i r a i . 

A 13 h. • • disputa la finale d* 1» Covpfl 
de Marco, «d bâviket-b»!!. offerte p a r M. 
l'abbé Chantry, d o y e n de Mareq et , poar flair 
la to irée , lea hommaa a i jennaa p e n i d iapntè-
rent coaronra d e tir et c o n c o n n d e boule t 
are« acharnement . 

La f<*te t e ponrsniTra a n j o u r d ' b n i e t a'acha-
rera par le t i r a i t dea tombolas . 

NEUVILLE-EN-FERRAIN 
C E B T O T C A T D ' E T U D E S P B M A T R B S . — 

Q u i n s e « h n des écoles communal»» ont subi 
Basa s s s s è s les t p r n m dn c i r t i n c a t d ' é t u d e s 
pr ima ire . . 

i» S e r n a e v a ( B . ) ; R a v -
Odet te P o t i l l m s (H i : 

Celina Caste la in , S imon» D e * r y t e , Maria De-
poot . 

Neuf r a r ç o n s : R o g e r Ark ( B . ) ; A i i r n f 
Dr lbarque ( B . i : O a i t o n Beclter, Arthur Ca-
toire , André Dhal lu in , R a y m o n d L a m m e r t y n . 
André R u o l e . Georges S té landra , René Vl ie -
«ho 

C « b» OtM 

LA RÉUNION 
DES MÉDAILLÉS MILITAIRES 

Sous la présàdenoe de M. Maurice D 
purmont, la Section de Tourcoing des M' 
dojUés militaires a tenu son assemblée 
fénérale, en «on local, 24, m e Nationale. 
L%asastance 7 était particulièrement nom
breuse. Après la recoure du procèa-verbal 
de la réunion précédente, on passa A l'exa
men dea questions d'ordre intérieur, no 
M o m e n t de ta préparation du Congrès de 
ta c Société des Médaillée, militaires >, qui 
s s tiendra, cette animée, à Mulhouse, du 25 
au 28 août prochain. 

U s ensemble de TOBUOC fut présenté et 
admis, notamment en ce qui concerne l'Or-
phaanat dea MédaiUés militaires e t les 
oeuvres, nombreuses, qui s'y rattachent. 

Il fut également décidé que la Section 
de Tourcoing serait représentée par deux 
de s e s membres e t son fanion. 

Le voyage que fera, à Anvers, la sec
tion est fixé a.u 10 juillet- Déjà de nom
breuses adhésions ont été reçues, ce qui 
permet d'augurer dru succès de cette vi
site . Tous les détails indispensables se
ront, sous peu, donnés. 

L'ordre du jour épuisé, 00 procéda au 
règlement des cotisations et ta séance fut 
levée à midi. 

L'ASSEMBLEE GÉNÉRALE 
DE LA SOCIETE D'HORTICULTURE 

La Société d'horticulture s'est réunie 
dimanche, à 17 h., dans la salle d'audition 
ou Conservatoire, sous la présidenoe de 
M. Dewavrin-Masurel, entouré de MM. 
.Marnent et Declei^q, vice-présidents. 

Le conférencier, M. Beequerean, profes-
aeur A l'Ecole d'agriculture de Tournai, 
ht une intéressante causerie SOT la cul
ture dea dahlia dont il énuméra les varié
tés, expliqua le mode de multiplication et 
conseilla lea soins à loi donner. 

M. JJewarrin, président, fit appel à la 
bonne volonté des sociétaires pour assu
rer l e succès des concours de balcons fleu
ri*, de tenue de jardins et de l'exposi
tion du 14 juillet, qui se tiendra à ta 
Bourse. 

Une tombola abondamment dotée par M, 
Vandamme, clôtura la séance. 

LA FETE POPULAIRE 
DU PATRONAGE SAINTE-ANNE 
Comme lea années précédentes, la fête 

populaire organisée au patronage Sainte-
Anne, rue du Brun-Pain, a attiré ta grande 
foule, le Comité onranisateair n'ayant rien 
négiïgé pour que cette foire aux plaisirs 
connaisse l'animation ta plus joyeuse. 

Le programme des attractions devant, 
d'ailleurs, satisfaire grands et petits, des 
jeux ayant é t é prévus poar les entrants 
comme pour les grandes personnes. 

L a partie < music-hall » tenue par Tki 
et Toto, tôt très réussie, ainsi d'ailleurs, 
que las séances de cinéma. 

La vente des tickets pour ta participa
tion aux Jeux fut, elle aussi, très active
ment menée et le soir, chacun s'en revint 
atasj sol, eacnanté de l'être si agréable
ment aimait et les bras chargea des lots 
gagné» M Z concours. 

U n e manifestat ion communiste 
Tji Parti eommnntsta avait organisé poar 

illinssrlu avants-midi i n t manifestation. 
Ores de 190 manifestants, la cortèga partit 

t l a I I 30 éa It ma Hourhard, emprunta les 
raas s* Mania, Daaaix, du Général Soahara, 
de Bonoa, dea P&alempini. Turjot, Baeae, de 
la Baille et revint ma Houehard où ta tint 

14* au siéra. 
attestation sa déroula aaaa incident. 

MÀRCQ-EN-BARŒUL 

LA VENTE DE CHARITÉ 
ET LA FOIRE AUX PLAISIRS 

DE MARCQ-BOURG 
C'était aaaaedl at dimanche I M véritable 

HSs sanr la qaartiar du Boarg, à raeeaaion 
da la Yaste de charité at da la Foira ani 
S f é s a i erraalaéaa an prott des «cotsa eatbo-
Hsast iana las salles dn patronage de la ma 

la» isse» anvrit aaa portas aamedi après-
aidi, aevast nne bonne aMnenca et débnta 
pas la vente anx comptoirs. 

h a mat in , n n e grande a n i m a t i o n et 
Jeté régnèrent daaa las vaetee os» ftassas gai 

âaaavkibaaaovM di p.tr 

HALLUIN 
A L'EGUSE~DÛ COLBRAS 

La bénédiction d'une statue 
de saint Antoine de Padoue 

Une belle cérémonie s'e.t déroulée hier, 
en la coquette église de Notre-Dame des 
f ièvres , au Coloras. Il s'agissait, osasl 
que nous l'avons annoncé, de l'inangura-
tion et de la bénédiction d'une nouvelle 
statue de Saint Antoine de Padoue, et 
coïncidence à signaler, cette cérémonie 
avait lieu à l'époque précise on se célèbre 
le septième centenaire de la canonisation 
ou grand saint. En effet, mort le 13 juin 
JL'31. Saint Antoine de Padoue fut cano
nise l'année suivante. 

Hier donc, à l'occasion de cette cérémo
nie, aux deux messes célébrées dans la 
paroisse, k 7 h. et à 8 h. 45. le R. I». 
l'arctsius Hamart, de l'Ordre des Fran
ciscains, a prononcé un éléquent sermon. 
dans lequel, rappelant la récente encycli
que, il a mis en évidence ta grande dévo
tion du Saint, envers le Cceur de Jésus. 

l>ea vêpres, célébrées à 15 h„ réunis
saient une foule de fidèles. El les ont M 
sorries de ta bénédiction par la R. P. Ra-
mart, de la superbe, statue. Le R. P. a 
ensuite prononcé une allocution. Afin de 
donner aux paroissiens la dévotion envers 
**aint Antoine du Padoue, l'orateur a ra
conté la vie du grand saint, pour dévoi
ler famé, qui pourrait-on dire, anime la 
statue. 

La cérémonie s'est clôturée par le sa
lut du Saint-Sacrement. 

été alessé à la face: eoa fils, a eu nnj 
b!ess-»e semblable un peu plue sérieuse; 
-U. ii^squiens a été plus gravement at
teint par des éclata de la glace de la por
tière, qu'avait défoncée le motocycliste. 

Le trentième anniversaire 
dei Ancien* des 8e et 208' de ligne 

Ija Société des Ancien* militaires du 
8- de ligne, régiment autrefois en g.irn'soTi 
à Boulogne et à Sa int-Orner, a fêté hier le 
30* anniversaire de sa fondatoin. 

U N E D O U B I J 3 A R R E S T A T I O N . — Après 
Innzue et m i n u t i ^ i n e enquête par le «er-
drs m i r i i n . la Sûrpté a arrêté une femme 

•y et nn nommé Kmile Cati l lon, 2:1 an«. 

Peur de sortir seule ! 
" D » a deux ans. Je fanais da 
i* n e u r a s t h é n i e . J e m e s e n t a i s 
f a t i g u é e , d é p r i m é e e t J 'ava i s 
peur d e sort ir s eu le , m ' é t a n t 
d é j à é v a n o u i e d a n s la rue . 
1.11 lin o n m e conse i l la la 
Pliosfêriue e t p r e s q u e a u s s i t ô t 
m e s idée s d e v i n r e n t p l u s 
c laires e t m e s é t o u r d i s s e m e n t i 
c e s s è r e n t . M a i n t e n a n t Je p u i s 
m ' o c c u p e r d e m e s e n f a n t a 
a v e c u n plaisir q u e Je n ' a v a i s 

i-puis d e u x a n s . " M m e M . W . 
1 q u i n i n e e t en p h o s p h o r e d e ta 

P p n s l é r i n e e n fai t l e s t i m u l a n t idéa l d e a 
t t a s n t a e s . F a i t e s un essai . 
T l t s P h ' « « - L e 11 . ( i m p . c o m p . ) 9 . 7 3 - T r i p l e f l . 1 9 . 1 0 

La Phosférine est le seul remède connu 
contre toutes les affections nerveuses. 

N O R D Chronique de l'Enseignement 

TROIS PERSONNES 
SONT FAUCHÉES PAR UNE AUTO 

A GENLAIN 
L'une d'elles est tuée 

Samedi après-midi. M. Fernand Henne-
:MI«C chirurgien-dentiste, à Hornu (Bel
gique), abordait arec une vitesse exagérée 
'c carrefour de (ieulain. 11 ne put iedres-
ser sa direction et monta sur le trottoir. 
ou il faucha deux ouvriers occupés à la 
réparation d'une pombe à essence, MM. 
l/èon Carlin et Elie Lebnm, de Velen-
cienncs. 

L.p premier fut tué sur le coup, et M. 
Lebrun fut ble*»é à la tête. Une troisième 
personne, M. André Haiisy fut également 
Itlessée h la tête. 

Le Parquet d'Avesnes descendit sur les 
lieu et après interrogatoire, fit écrouer le 
dentiste belge à la maison d'arrêt 
u Aivesne*. 

ijuanî aux deux bless-és. ils ont été con
duits à l'hôpital. 

RONCQ 

RÉUNION DU CONSEIL MUNICIPAL 
DimaYaabe, à 10 h. , U O o u e i l m u n i c i p a l d * 

Bon-eq i'*Mt réuni t o n * 1* pr<%id«nc« de M. 
J u l e s CorTisvrd. maire , ««.fin-té d« M. T*mm*r-
man, s e c r é t a i r e d« méawN, S s i a « <:on«ei I l « n 

Acte» adopt ion d u prfKt>g-T*rbsl, I'*s»enibl»5e 
pt&ee à l 'exsnxen des q u e s t i o n s portées i 
l ' o rdre du j o u r . 

D'abord , M. E m i l e D t x o u i a j n i r s p r o t e s t e 
eontr* 1* rontraeurr d e s eesiBces : i l inTit* «e s 
e o l l è r a e * i n e P»« «ntowner de ù i » c u w i o M 
turperfluee. 

— U n et s i d e dérpenses i m p r e r u e s s ' é l e v a n t 
à « 0 4 te. e s t aVprpTOUTë. 

— U . U M e i r e fa i t e n s u i t e c o n n a î t r e q u e Vs 
pr ix d u «ras pour I* p r o c h a i n t r i m e s t r e s era 
d s 0 fr. 93 s u l i e u d e 0 fr. « ô ; celui d e l ' é l ee -
t r i c i t e d e 1 fr . 71 a u l ieu d e 1 fr. 90. U n com-
seilrer fa i t r emarquer q u e oea p r i x sont p l u s 
é l e v é s que d a n s l e s l o c * l i t e s r o i s i n e s . A i n s i 4 
Tourco inx , l e r a i n e s e pa ie q u e 0 fr. T2. C e t t e 
o b e e r r a t i e n « e r s t r a n s m i s e a M . Girard , inaré-
n i s u r - c o n s e i l ; e l l e s era e n ouftr* s o u m i e e à 
ou e s e m e n a u c o u r s d e la p r o c h a i n e r é u n i o n 
da S y n d i c e t d e s Oommutnes. 

— I J ' — aemrolée exaprouTs u n devi» • ' « l e v a n t 
à M 6 fr . 5 0 , é tabl i e n Tue d u d é p l a c e m e n t 
d 'une lampe é W t r i i r a e au Grand Colombjer . 

— L A C o m m i s s i o n d e s f ê t e s a r s i t projesd 
d'Éclairer 61eetri<ruemeot le k i o s q u e à m u s i q u e 
4 l'ocwasion dtt bat p o p u l a i r e qui s e r a d o n n é 
à l ' o c c a s i o n d e sa F ê t e n a t i o n a l e . Cela entra i 
n-eratt u n e d é p e n s e d e 2 5 0 fr. 

M. P i e r r e Deslbouvrie, adjo int . M t d ' a v i s 
s u e le c o m m u n e a-chèts l e matér i e l . Cet te s u c -
g e s t i o n e s t r e t e n u e p a r l e Oouvei l qui confie i 
l 'Admini s tra t ion muutei-pele l e aoiu d e t r a i t e r 
a r e c l e f o u n i i a s e u r , « a n u e u r d e s i o t é r ê t e d s 
la c o m m u n e . A ce t effet, u n c r é d i t de 1 .000 fr. 
M i r o t é 

- IV 
prunt au d é p a r t e m e n t 
d e 1(50.000 f r . n*eee»ains à l ' M e e t r i t V a t i e n 
de* havm-esux suai-eés. Cet e m p r u n t , qui n e 
c o n s t i t u e d ' a i l l e u r s q u ' u n e a r a n c e , aère rem-
b e u r s é è l ' s i d o d e s s u b r e n t i o u s d e l 'Eta t . 

— 1 > Conse i l d é r i d e V « p p l i r s 4 i o n du d é c r e t 
d a 3 0 j u i n 1 0 3 1 , relatiif * le. c o o r d i n a t i o n 
dea AseuTineee aocîa lee e n f a v e u r d u person-
nel communal . L * t a u x d e l ' i n t e r v e n t i o n d e U 
c o m m u n e sera d e 1 5 fr . 

— E n s u i t e T s s s e m u l é e a p p r o n x a un d e r l s 
d r e t f e »n r u e d e U f o u r n i t u r e d e t u r s u x e t 
d e drrers aevesso-fres à la Oompssmie d e 
Sapeuru-Punapiers. Ce d e v i * a ' é l è r e à la s o m m e 
d s 1 9 . 7 9 9 fr. 70 , l a q u e l l e s e r a c o u v e r t e p a r 
u n e soforention d e 3 0 O / o a o r o r d é e par l 'Etat . 
P i c v i s o i r e m e n t , un c r é d i t d e 20.0-00 fr". e s t 
r c t é . 

— D i v e r s e * autbveniions s o n t a-*-cordées : 
S o c i é t é d e s J s r d i n s Ouvr iors e t d ' H o r t i e u l -
ti-re. 5 0 fr. ; U n i o n fiiportive Ronequo iee . 3 0 0 
f r s a o s ; l ' E t o i l e S p o r t i v e du P i e d de Boeuf, 
2 0 0 fr. ; M o n u m e n t à la m é m o i r e d e M. T>ron. 
900 fr. ; S o c i é t é d e S e c o u r s M u t u e l s de» E-^o1*! 
Dt"blique«, 5 0 f r . : S o c i é t é d ' A u t o b u s , 1 .050 fr. 

Un#* d e m a n d e d e a a u v e n t ion pour l ' o r r s n i s s -
t lou d ' u n e f ê t e a é r o s U t i q u s è 1 o c c a s i o n d e l e 
d u c a s e e d u Blanc-r 'our n e s t p a s p r i é e e n con
s idérat ion en r a i s o n de le c r i s e acute l l e . 

— L e Conse i l aarcepte d e céder à 1' « H a r 
monie; Barnum » e t m o y e n n a n t K s o m m e d e 
1 5 0 f r . , c e qui r e s t e d u m a t é r i e l d e l ' a n c i e n n e 
M u s i q u e m u n i c i p a l e d i s s o u t e . 

— L ' a s s e m b l é e , s u r r a p p o r t f a v o r a b l e d e 
It Commiss ion des F i n a n c e s , r o t e u n e demi -
b e n r s e e u faveur d ' u n j e u n e aveutrle p o u r s o n 
e n r t e t î e n à l ' E c o l e d e s A v e u g l e s d e Par i s , e t 
d ' u n e j e u n e fille sourde -muet te , qui sera ad
m i s e 4 l ' é c o l e d e m- r u e d e la, Barre , à L i l l e . 

( A su ivre . ) 

D A N S L A D0TM1TE. — N o u s a p p r e n o n s 
a v e c p l a i s i r q u e l e s e n s ' b r i g a d i e r d e s douanes 
Mai l lard, d e Ronoq, a tnb i a r e e s u c c è s l es 
s x a m e n s d ' a d m i s s i o n au g r a d e d s br irad ier . 

N o s s i n c è r e s f é l i c i t a t i o ns . 

LINSELLES 
La dacasse 

H i a r s ' e s t ouver te la première d u c a s s e de 
L l n s e l l e s . F a v o r i s é e p a r n n t e m p s sp lend ide , 
c e t t e f ê t e a o b t e n u o n très v i f s u c c è s , car 
e l l e a v a i t a t t i ré 4 L i n s e l l e s d e n o m b r e u x 
étra-ncere. D u r a n t tout l 'apTès-midi et j u s q u ' à 
une heure a s s e s a v a n c é e de la soirée , l a foa la 
a c irculé sur les p l a c e s de la R é p u b l i q u e e t 
d s la V i c t o i r e , où sa trouva ien t in s ta l l é e de 
n o m b r e u x f o r a i n s . 

En haut : QUELQUES FRUITS ET LÉGUMES ET UN CRUILUX .MOULIN IAIT PE HARICOTS 

CASSÉS. ( p h . J. d e l i x . ) 
En bas : U N JOLI PARTERRE D'HORTENSIAS. 

En raison <le son importance et de sa 
bonne tenue, l'exposition du Cercle horti
cole de Wattrelos exerce chaque année 
un attrait irrésistible sur les nombreux 
amateurs de jardinage de la ctemmune et 
des environs. 11 est presque superflu de 
dire, en raison des succès répétés de 
cette exposition, qu'une foule considérable 
circula au cours de la journée d'hier, dans 
la salle Delcroix. Grand'Flaee, où s'éta
laient, dans un cadre magnifique, tout au 
Ions; de la salle et dans son milieu, les 
genres les plus divers des merveilles flo
rales de notre région aux coloris les plus 
variés. Dans un* petite place réservée 
dans le fond de la salle de beaux légumes 
firent aussi l'admiration des visiteurs. 

Le jury, composé de MM. Delombaerde, 
de Tourcoing, président; Lefebvre, de 
Mouvaux, et J. Bonté, de Croix, visita les 
expositions vers 8 heures 30 et ne cacha 
pas sa satisfaction. 

M. Briffaut, maire, accompagné de M. 
Vandenbossehe et des membres du Co
mité, accomplit vers 10 h. 15 la visite 
inaugurale. Il g'arérta devant les beanix 
spécimens de fleurs. A l'issue de cette vi
site, une réception se déroula dans une 
salle du premier étage du café Delcroix. 
M. Briffaut félicita la Commission et M. 
Vandenbossehe et exposa l'utilité et l'in
térêt des réunions du Cercle horticole. 

SI. Vandenbossehe remercia M. le 
maire de ses paroles aimables. I l exprima 
le désir de voir octroyer par la ville une 
petite subvention au Cercle horticole. Il 
remercia ensuite M. Plançon, président 
d'honneur, les délégués des sociétés voi
sines, le jury, les exposants, le «Journal 
de Roubaix » et le Comité organisateur. 
Il leva son verre en l'honneTir du marre 
et de la cité vrattrelosienne. 

M. Plançon, après une brève allocution, 
déclara qu'il allouerait une somme de 200 
francs i la société. 

M. Delombaerde. président du jury, ex
prima son plaisir d'avoir rencontré d'aussi 
belles fleur» à l'exposition et surtout 
d'aussi beaux légumes. 

La réunion se termina dans des con
versations amicales. 

Voici le détail du pahnaTès: 

Catégorie professionnels. — Plante» fleurie; : 
Jfédaille d'or grand modula arvec félivitstions, 
M. André Bonté. 

BONDUES 
LA FÊTE DES MÈRES 

Le groupe si prospère des familles 
nombreuses de Bomlues, a célébré hier, 
la fête des Alères, qui n'avait pu avoir 
heu à la date traditionnelle, en raison d: 
diverses circonstances. 

A cette occasion, la grand'messe, chan
tée à 10 h., a été dite à l'intention des 
mamans, dont un grand nombre assistaient 
à la cérémonie. Celle» titulaires de la mé
daille d'honneur de la Franmille fran
çaise avaient pris place près du ban 
de communion. Un sermon des plus émou
vants a été prononcé au cours de l'office. 

Après la messe, au siège de l'Associa. 
mon. Café Candaele-Kacon. un vin d'hon
neur a été offert * toutes les mères mi -
daiuées. 

Puis, l e soir, dans la vaste et magnifique 
asile de la Maison de la Sainte-Famille, a 
en lieu & 17 h., une fête offerte aux fa-
milles des adhérents. 

iUle s'est ouverte par une délicate al
locution, dans laquelle le sympathique et 
dévoué président, M. Germain Lepers, a 
salué les mères, dit leurs mérites e t for
me de» vœux en leur faveur. 

Puis, après nne partie cinématographi
que, M" Hanus. avocat, a donné une élo
quente et instructive causerie sur le r81e 
des parents. 

Quelques films furent encore projetés, 
puis cette charmante fête s e termina par 
une distribution de délicieux gâteaux à 
chaque famille. 

Fleure oouip..e* : Ui-el i i l le d 'or gnr.ô* roo-
d a t e , avec Itlicitanonf, M. U e l p o n c . jard in ier -
cherf c h e l M. Motte-lDupr* i , i R o n e q ; — Mé
d a i l l e d 'or crantl modu .e , i f . B i a u u i o m m e . — 
Médai l l e d ' o r . M. A c h i l l e "Verclevenne. 

Catégor i e hors c o n c o u r s . — D i p l ô m e d» 
g r a n d e méda i l l e d ' o r avec f é l i c i t a t i ons . M, 
Jule» Cardon; — Wiplôme de m é d a i l l e d 'or , 
M A n d r é B o n t é . 

Enei-ais : D i p l ô m e d e m é d a i l l e d'or, M. T>e-
ronsar t . 

Out i l lage : D i p l ô m e d * m i d a i l l e d 'or , 
31. Louaj:^. 

Catégor ie amateurs . — F l e u r s c o u p l e s : 
Médailli» d ' o r d e I r e c-Iasse a v e c f é l i c i ta t ions , 
II . A. V a n d e n d r i e s s c i i * : — M é d a i l l e d'or avec 
f. l i r i ta t ions , M. H a q u r t t * • — M é d a i l l e d'or. 
M. D u f o r e a u ; — JaUduille d . vermei l grand 
module . M. Panti'n : — a H i a l l r e d e Termt i l de 
l T e c l a s s e . M. D o r e n i e i ; — M é d a i l l e d-e ver
meil , I f . Deruywk *t M. N'yrkèe ; — IfédaWl» 
d 'argent . M. i i o u t e q u i e r . 

L é g u m e s . — A m a t e u r * : M é d a i l l e d ' o r de 
l a s clause, MM. Xieemarquette f r è r e s ; — M." 
d i i l l e d 'or . M. T.. D e l m b a r q u e t t e ; — M é d a i l ' e 
do vermei l d* l f e ckvsse. H , I>emes ; — Mé
daille, d-e rernveil, M. Yromant ; — Médail le , 
d ' a r c e n * d e l r » c lasse , M. V n s s a r t ; — Mé
da i l l e d ' a r g e n t , M. l l o u t e q u i e r . 

LILLE 
L'inauguration du mémorial 

du Congrès eucharistique 

de 1931 

à l'église Saint-Maurice 
Une cérémonie cemmémorative du 

Congrès eucharistique de 1931 s'est dé
roulée dimanche après-midi, à l'église 
Saint-Maurice, à Lille; elle coïncidait, en 
outre, avec l'anniversaire du sacre de 
Mgr Iiutoit, évêque d'Arras. 

A 16 heures, commencèrent les vêpres 
solennelles, sous la présidence de S E . le 
cardinal Liénart, entouré de NN. SS. P u -
toit, Lesne, recteur des Facultés catho
liques; de MM. Lottlié, secrétaire de 
S.B. le cardinal Liénart; de MM. les chn-
noines Duthoit, supérieur du Grand Se 
minaire; Vernier, Lourdean, etc. 

M. le chanoine Thône, supérieur di 
Collège de Marcq, monta ensuite en 
chaire où il refit l'historique du Congrès 
eucharistique de l'année précédente e.t 
glorifia le but poursuivi par ces manifes
tations. 

S.E. le cardinal Lieiiart procède en 
suite à la bénédiction du mémorial qui 
comporte deux grandes Ttlaques "de cui
vre apposées s i i r deux colonnes du tran
sept de l'éj(ï!s7\\ 

l 'ne magnifiqueXproression se déroule 
alors, composée danfants et da feattes 
fille.s toutes chargées de roses, des élè
ves" du grand séminaire de Lille, de nom
breuses notabilités civiles et ecclésiasti
ques, suivie du «lais abritant le Saint-
Sacrement porté par Mgr Dut oit. 

Une bénédiction pontificale clôtura 
cette ce; 

EVIAN 
LA STATION DU REIN 

NOMBREUX HOTELS, PRIX MODERES 

C A S I N O - T E N N I S • G O L F - P L A G E 

l a m a s s a s . SYNDICAT MinrUTryt , ivtaai 

PAS-DE-CALAIS 

U n ouvrier es t tué 
par l 'éclatement d'une meule d'émeri 

aux mines de Bruay 
M. André OrxBnwe, 31 ans, deroeuranit à 

Laburasière, était occupé aux ateliers cen
traux des mines de Bnuey à passer une 
hnrre «Je fer sniir une meule émeri. Sou
dain celle-ci explosa et l'uni des éd-ats 
atteignit Je malheureux Crœaime k l'a tête 
et lui fracDura le ciraji-e. Il expifra aussitôt. 

U n e filature de laine de Cercamp 
ferme t e s portes 

On annoniee que la filature de laine dV 
Cercarnp a dû fermer s e s portes. La direc-
r.iwi qmi occupait 280 outvriers et ouvrières 
a fait tout ce qu'elle a pu poiI«" retarder 
cette décision, mais devant la persistance 
de la crise, elle s'est vu contrainte à fer
mer les portes de son usine. 

TOURCOING 
Au Conservatoire national de Musique 

l*es concours publics: A Ja liste des 
membres du jury qui siégeront aux con
cours d* fin d'année, que nous avons pu
bliée, il y a lieu d'ajouter: M. Robert Soe-
tena», 1er prix et membre du jury du Con-
serratoirt de Paris, et Mme Francis 
liousquet, ex-premier violon des Concerts 
l'ssdeloup. 

— Késultats des concours privés de fin 
(1 année : 

Jeunes filles. — Premières <!a».*rs de sol-
ttz» (pro fe s seur . M. Lucien. N i T o r d ) . — P r i a 
d ' f .ve t i ' enee , mvdail l© d e vermei l : Ml les Antie-
Mnrie l innor^. G i s è l e Tacher. J U n e - J e a n n e 
l ' e lp lanque . L a n r e D r l a n o o r , G e n e v i è v e J>el-
l 'a-re. S i m o n e TJuez; 1er pr ix : M l l e s Y v o n n e 
>.'<pil>e. Marie-Jeann Van Bsliefc, A imes Herre-
mtin. Ri»ber!ine LefWbvr» : 2 e p r i x : Mi te s S u -
r. irne Gr«roire . L a e t i t i a Sor i in . M a d e l e i n e 
i ' i cuv ie t , c é l e s t e V a n s t e e n o r u g g e , Bé iénm 
V a n h e c k e . M . i r i e J I e n r i c t t e FloTin. Y v o n n e V*-
lahmisse . Iy'a Van Opiperno l l e ; 1er a c c e s s i t : 
Mlle» Varia-Aaraâs Ddiplanque. M a r e o e r i l e -
M.Tia Vienne . Ma.id Rainu'i . H e n r i e t t e Bro-
enier , Georsrette U e s n r m o n t . M a r i P a u J e D e l -
'varde: 2 e aeoe.<«it : Mlles Marthe V e r s c h e e v e , 
i m m o n d e Cas te la in . Mar ie -Jose Che i s . Geor -
irette L e e e n t e J e a n n e Vanhoedke , (Mireille V a a 
Coil l ie , I r è n e J a n s s e n s . H e n r i e t t e l i e s m a r e l s , 
•Tec<;ue]ine M i l l i a t : o n t obter.u u n e m e n t i o n 
l ionorable : Ml les R a y m o n d e M a u s e . El isabeth, 
I>ewitte. — L e jarj # e rom'posait d e M. Ira 
r > n Ki'verd, d i rer teur . r i r ^ i d e n t : Mm» Raoul t 
Ml le J a n i n e Coo!*. MM. W o n Manaut . Henri 
Eoui l l erd e t Ivuaène Corne, s ecré ta i re . 

C laese d e enHèg» p r é p a r a t o i r e ( P r o f e s s e u r 
M m e A m e l i n e k ) . — A é t é *dmi«e d é f i n i t i v e 
m e n t é l è v e a x é e la n o t e « Trèa B i e n a : M l l e 
L é o n i e J i s s e a u ; o n t é t é a d m i s e s dé f in i t ivement 
é l evée avec H n o t e « B i e n » : M l l e s Y v e t t e 
P«r*y, ArmeNo T>e*boi.VTies, H . B r é g e t r e r , 
O d e t t e R i c h a r d . L o u i s » Dut iHeul . B r i g i t t e TM-
hois . Aaine-Marie Gos*ard , C la i re L ié tar , L o u i s e 
L e r o y , S i m o n e IHijardin ; o n t é t é a d m i s e s défi
n i t i v e m e n t é l e v é s * v e c la n o t e « A s s e z B i e n » : 
M l l e s L u c e t t e X>eacamps, H e n r i e t t e Zdfrennea , 
L u c i e n n e ET>uponchel, J e a n n e S a f a e r t , Jeanne -
M a r i e P o t i é , J a n i n e V a n n u f e l , C é c i l e Crutch-
ley, Mar ie -Loui*e Meçidag, Man-e l l e Lec lerco , 
D e n i s e Oappe, J e a n n e Clar isse . P a n l e t t e Lal le -
mand, Céc i l e Semai . A n d r é e X n t t e n s . Ray
m o n d e B r u l e i n , M a d e l e i n e Ghesquier , S i m o n ' 
D o t c h i e s , Odet te V i v e q u i o . J a c q u e l i n e !>»-
ncfrrtère. A d v i e n n e Sol loe . H e n r i e t t e Vanderca-
mère . A n d r é e L ié tar , Teanne L é m a n . Evel ir .e 
Crutchley , S u z a n n e D u q u e s n e . M a r t h e T h o m n s . 
— L e j u r y a e conspose i t d e M M . L u c i e n Ni-
verd, d irecteur , r*ré6ident; Genty , Gonaalès . 
Dclibarre. Dueat i l l on , e t E . Corne, «ecréta ire . 

Concerts et Spectacles 
La « Journal da Boasalx » as garantit pas 

a moralité dea spectacles qn< sont annoncés 
lana sea colonnes a titra d'Information. 

U n motocycl i s te s e jet te sur une auto 
à Lambersart 

Dimanche matin, vers J h. 30, M. Gus
tave Aumasson, 34 ans, demeurant 17. 
cité des Cheminots, à La Chapelle-d'Ar-
mentiéres, se rendant à la gare de Tour
coing, où il e«t employé, passait à moio 
a l'intersection de la rue Auguste-Bonté 
et de l'avenu* de l'Hippodrome, A Lnni-
bersart, lorsqu'il alla se jeter sur une au
to venant de Lille. Cette voiture était con
duite par M. Louis Dorpe, représentunt 
de commerce, 181 ter, rne Victor-Hugo, à 
Croix, qui était accompagné de son Pis 
Agé de douze ans et de M. Desquiens, 7. 
rue Saint-Roch, à Roubaix. 

M. Aumasson fut relevé inanimé K 
après avoir reçu des premiers soins, fut 
transport* à l'hôpital de la Charité, oft on 
constata qu'il n'y avait heureusement au
cune Iractiwe du crâne. 

On donna aussi des soins aux occupant» 
de l'auto tamponnée: M, Louis Dorpe a 

ASPIRINE 
"USINES DU RHONE" 

Pureté parfaite 
Prix raisonnable 

PRODUIT 

FRANÇAIS 

Tube aluminium 

et boite de 100 

Comprimés 

LES MAUX DE TETE 
disparaissent immniédiatemeut A T / 1 A U 

en prenant un cachet d ' A l A l A U 
Boite 10 cachets : 7-85. T 1 " Ph'" . Dépôt 
gén. Ph' Corbeaux, 11 Lis. r. Lannoy, Rx 

S O M M E 

ROUBAIX. — A l'Hippodrome : « N o 
tre-Dame de la Mouiss ». — Quelle char 
mante comédie que cette pièce que la 
•7.O.C.F. de Roubaix -Tourcfcing a donnée 
dimanche, à l'Hippodrome. « Notre-Dame 
de la Jlouise ». de i l . Lcclos, est certai 
nement un chef-d'œuvre du genre. C'est 

i nue charmante histoire qui s e passe dans, 
i la zone parisienne, parmi les mendigot 
. les chiffonniers, les apaches, tous gens 
! qui, en général, n'ont sur l'Eglise que des 
i idées fausses. 

E t c'est dans ce milieu hostile préci
sément qu'un prêtre vient bâtir une 
église ! L'auteur, avec beaucoup d'obser
vation ot de pittoresque, nous montre les 

[difficultés sans nombre rencontrées par 
ce prêtre dans son héroïque projet. Il y 
réussit et le modeste sanctuaire rayon 

1 nera bientôt dans ce coin on la foi. jadis, 
i était chose inconnue. 
I C'est frais, touchant, admirablement 

campé. La beauté et la grandeur du sa
cerdoce, les bienfaits de la religion, la 
ioree morale du prêt te sont étalés, dans 
cette pièce avec un art véritable, sans 
ostentation, sans effets grandiloquents, 
avec une «implicite qui. pourtant, appelle 
spontanément les applaudissements. 

Félicitons les naveura .le la troupe 
« Les compagnons de Saint-tlenest » qui, 
avec beaucoup de verve, tinrent leurs 
rMes respectifs avec allant et naturel, et 
n'oublions pas les i.rganisateurs qui nous 
firent passer une après-midi véritable 
ment délicieuse. 

U n e auto t e renverse dans un fossé 
près de Mouffl:rs 

M. Jean llo-lie. i'{ ans. labrionnt «le bro
deries, à Iîoliain (Aisne) p a s s i f en atat-o 
à Moufflers quand par sni.«e d'un <]»•«!page 
l.i voirure alla se jeter isiiii- / . fess4 otl 
elle s e reiwersu. 

M. Iltplle et sa mère i]iii l'a» inii:lïn<li!. 
parvinrent k s»' dégager. I!« portent tarai 
deux des ecchymoses sur le corps et ont 
reçu des soins d'un docteur d'AU'y. 

SPLENDID-CINE R u ï t ^ T 
Matinée 15 h .15 . Soirée 20 h. 30. 
Le plus g'1 succès drainât, et poignant 

APRÈS L'AMOUR 
avec Gaby Morlay. Victor Francen et 

J. Varennes 
DASSAN. Doetnaeatsire parlé. 

Scènes en couleurs 
Dessin animé — ACTUALITÉS 

Un cycliste se fracture le crâne 
près d'Abbeville 

M. Poulain, SI sas . facienr îles pe»., . 
faisait sa tournée à bicyclet.pe qunnrl p^r| ^"J' . 'J l iJ 1 ' 
suite d'un dérapage en traversant ia com
mune (te Bouttencourt, il fur préVipit* sur 
le sol et se lit une fracture à la baee du 
cr*n«. Il a été eewitart à l'Hotel-Dieu 
d'Abbeville. 

pour l 'enrrehcn des I 
dessus de c u i s i n i è r e s en 

ACIER POLI . 
Supprime, la Toile emer i . 

SALLE SAINTF - CÉCILE 
• Tél. 1.90). Matinée i 3 h. - Soirée 8 h. 15 

pariant : LE PÈRE CÉLI
BATAIRE avec une brillante interpréta
tion : Lily Damita, André Luguet. e t c . . 
I n joli tiini snnnre : CHASSEURS DE 
RÊVES. — ACTUALITÉS. S0TM 

••1COLISEEI 
(Télépà. 4.98) — Deux dernières) 
représentations à 3 h. et 8 h. 30 

. SURSCFNEt 
Lie célèbre orchestre 4 t 

L1LIAN GTENES et ses 

20 TZIGANE 
Anny Ondra. Yvan PetrtrHten dans| 

LA CHAUVE-SOURIS 
Grande comédie parlée français 

d après l'oeuvre de Strssss 
Programme de gala. Prix habituels J 
• j S J L i salle ta pins fraîche] 

««H La lalanx Ventilé* 

Téléph. A I V H D I A RUE 
3.81 U L i n i r i A HOUCHARD 

SOIRÉE à 8 heures 

LA CHAUVE-SOURIS 
Opérette pleine d'entrain et de gaieté 

LE CHANTEUR INCONNU 
avec le célèbre ténor Msratsre 

BELGIQUE 
Une femme se tue à Oitende 

après avoir assassiné son ami 

et blessé son fils 
A u cours de la nui t do aamedi i 

dimanche, on a trouvé dans u n appar-
teroent de là maison n* 3 4 de FaTvwrae 
Yindic t ive k Ostende, le cadavre de 
Mme Esther \ i n - M a e l e , 2 9 ans , dont le 
rr.ari es t e n mer. 

P r è s d'elle, se trouvait son f i l s , i * e 
t e 9 ans, (rrièvement blessé h l a t ê t e 
d'un coup de revolver. L'enfant ava i t 
('té surpr is dans son sommeil e t l a bal le 
lui avait traversé la tê te de part en part . 
c o n état est très irrave. 

Dimanche matin, on découvrit ésrale-
œ e n t l e cadavre d'un port ier dTjôtel. 
Théo Wil lnaert , â g é de 35 ans , cél iba
taire. 

L'enquête a établi qu'il avait é té tué 
à coups de revolver p a r l a f e m m » V s n 
Maele, qui aurait atri p a r ja lous ie e t 
cui se serait ensuite suic idée, après avoir 
« n t é d'assassiner également son f i l s . 

Le Parquet de Brutres s'est rendu sur 
'es lieux. 

L'inauguration 

d'un nouveau groupe scolaire 

à Mouscron 
L'inauguration officielle du nouveau 

(croupe scolaire communal du « Nouvean-
Monde », a eu lieu hier dimanche. 

Cette journée, débuta par une récep
tion, à l'Hôtel de Ville, des autorités e t 
du personnel enseignant aux écoles com
munales de Mouscron. 

H. Vandevelde souhaita la bienvenue a 
l'asNi.stani e. >IM. Maertens. délégué du 
ministre des Sciences et des Arts, et 
Duburcq, président des Amicales laïques 
de Roubaix répondirent su botxrgmestre. 

Après cette réception, du perrom de 
l'Hôtel de Ville, les autorités assistèrent 
au concert-apéritif domvé sur la Grsnd'-
Piacc par la Clique scolaire de Toisrcoin4T, 
Puis elles se .rendirent à l'Hôtel Stockman 
où un banquet fut servi. 

L'après-midi, une seconde réception eut 
lieu à l'HOtel de Ville k l'ocoasiqn de la 
remise des fanions aux écoles de la Tille. 

-Aiprès crttr cérémonie, un cortège, sa 
rendit vers les nouveaux locaux du Non-
vertu-Monde. oi"l nn clineur de circonstance 
fut chanté par les enfants de ces érn]p«. 
MM. Vandevelde et .M.iertens prirent I» 
parole. 

Après ces discours, eut lieu la visite des 
locaux, et lu jonrnee se termina par un 
concert donné sur le kiosque de la Gran-J'-
riaeo. 

L'installation 

des nouveaux tableaux 

au Musée de Tournai 
(•n connaît les détail» de la fameute 

n querelle des tableaux », qui ces dernières 
années avait surgi entre la ville de Toar-
rai et le Gouvernement. 

f inalement, un accord fut conclu en 
vtrtu duquel la ville de Tournai, qui re
nonçait à ses revendications antérieures 
sur les deux tableaux: l'a Adoration des 
Uaujess fie Kubens. e t le a Saint Martin 
guérissant un possédé », de Jordaen*. et 
recevait en échange: un Rnbens « J é s u s 
instruisiant nn disciple »; un Jordaens 
o Le Hoi boit » et sept autres tableaux. 

t'es tuiles ont été inaugurées dans le 
masnittque .Musée des B e a u x - A n s de 
i'ourn.Ti dimanche matin, au cours d'une 
cérémonie officielle, à laquelle assistaient, 
outre M. Petitiean. ministre des Science» 
et des Arts. MM. Carton, ministre de l'In
térieur et de l'Hygiène; Janson. ministre 
'TF-tat: Damoiseaux, gouverneur du Hai-
naut: Piérard. dépnté: Firmin Van den 
Bosch, le chanoine Puàfwasnt. le chanoine 
I/oeouvcr, vicaire cénéral: M. le bourg. 
n>estre Edmond Wibaut. et les membre» 
du Conseil communal. 

Dans le hall du Musée, des discours ont 
été prononcés pur MM. Leduc, échevia, 
Wibaut et Petitjean. 

Après cette cérémonie, nn lunch a été 
offert par l'Administration communale 
dans la Salle des Concerts. 

CAS11VO HIPPODROME 
ROUBAIX — (Tél. 13.141 

AUJOURD'HUI Matinée 
TOURCOING f T « . 11.S8) 

3 h. 30. - Soirée à 8 h. 30 

dans R A I M U 

LA PETITE CHOCOLATIÈRE 
L 'AFRIQUE. . . NOUS BARBE I Fou-rire. 

sa 

d u « J o u r n a l d e Roubaix s 
a s 27 Jol» 1932 N« 2. 

Le toit des aïeux 
PAR 

GEORGES DE LYS 

Auncun profit n e lui s e m b l a i t mépri
sab le , depuis le lucrat i f prê t i la pe
t i t e s e m a i n e Jusqu'aux a v a n c e s sur 
gares) A pins a m p l e envergure . 

T i tu la ire d'nn c o m m e r c e d e v i n s e t 
de spir i tueux fondé par son mari , 
dén icha i t -e l l e i que lque carrefour de 
rentes u n e m a i s o n suscept ib le d'acqué
rir d e l a p ins v a i n e on d'une dé fa i t e 
fac i le , e l l e a'enqnéralt al e l le éta i t 
n e t t e d 'hypotaoque e t hab i t ée par s o n 
propriétaire . 

Lorsque l ' Immeuble rempl l sea i t c e t t e 
d o u b l e condi t ion , e l l e s 'arrangeait t 
entrer e n col loque a v e c son maî t re e t 
e n arr iva i t I n c i d e m m e n t t s 'é tonner 
que al f a v o r a b l e m e n t Insta l lé k n n e 
i naleé" d e c h e m i n s , d a n s nn pava on 
t o u t débi t de boissons a, par suite , 
pour c l i ente non s e u l e m e n t les p a s s a n t s 
m a i e anael lea a m i s qui , a v a n t de se 
séparer, ne d e m a n d e n t qu'a s'offrir de 
m u t u e l l e s tournées , aoa heur<-ix pro-
pgjétaira n'eût pas . a pr ' t ces 
avaattgvfea e n o u v r a n t a n » b u v e t t e . 81 
gflfcsssjjJB d e l ' h o m m e «ta i t pria par un 

métier , sa f e m m » n e res ta i t - e l l e p a s là 
ponr tenir l e débit ? 

T e n t é , l ' h o m m e se grat ta i t l a t f t e . 
U n e double convo i t i s e g e r m a i t e n lui 
A l ' idée d'argent & g a g n e r e t a u s s i de 
posséder c h e z so l u n compto ir d o n t II 
sera i t l e premier c l i ent t crédit tou
jours ouver t . M a i s i l m a n q u a i t d e la 
première m i s e de fonds n é c e s s a i r e . . . 

Alors , M m e Kerlavoa s e f a i s a i t b o n 
er.fant e t lu i t a p a i t sur l 'épaule : le 
gara lu i Inspirai t conf iance ; sa réus
s i t e f a i s a i t p o u r e l l e s i p e u d e doute 
qu'e l le é ta i t prête A lui accorder e n 
nature l e s a v a n c e s néces sa i re s ; e l le 
garnirait sa c a v e e t s e s r a y o n s . 

L e po i s son goba i t l 'appât, e t l e jour 
oft il v o y a i t s 'a l igner près d u c o m p 
toir l es t o n n e l e t s d 'eau-de-v le e t la 
r a n g é e p o l y e r o m e d e s apér i t i f s . Il 
s igna i t a v e c entra in la garant i e que sa 
prétendue b ienfa i tr ice prenai t sur aon 
immenble . 

S u r v e n a i e n t lea é c h é a n c e s : lea pre
mières foie que l e t enanc ier ae t rouva i t 
dans l 'embarras , M m e Kerlavoa, pate 
l ine, renouve la i t s a n s rech igner l e s 
traites enf lées de gros in térê ts , e t cec i 
Jusqu'au Jour où lenr m o n t a n t équ iva 
lait t la bonne moit ié de la valeur de 
son g a g e . 

Dèa lors, plus de c o m p l a i s a n c e s ; 
l'huissier entra i t e n s c è n e e t la prê
teuse s e dérobait k t o u t e s sollicitatiotxS 
et objurgat ions de aon débiteur. La 
sais ie s 'effectuait . -suivie de l a v e n t e pur 
autor i té de jus t i ce . Rarement , l ' immeu
ble trouvai t acquéreur t s a valeur, 
a u s s i M m e Kerlavoa e n reatait-eiVa 

bénéf ic iaire pour s e couvrir du m o n 
t e n t de sa créance . 

D e p u i s près de v i n g t a n s , c e t t e 
f e m m e de proie s é v i s s a i t sur le nord 
du p a y s de L a n n i o n . V e u v e e n pre
mières noces d'un a v o u é de G n i n g a m p , 
e l le s 'éta i t férue pour la bel le m i n e e t 
l e ; l a r g e s éipaules de J e a n K e r l a v o s , 
son cava l i er au cours d'une noce . B i en 
qu'aînée du gars , F a n t e sur l'enJOIer, 
sur tout par l 'at trai t d e s e s éens . L e 
m a r i a g e s 'en su iv i t . L e s n o u v e a u x c o n 
j o i n t s v i n r e n t h a b i t e r l a c o m m u n e d e 
Snlnt -Quay où Kerlavoa posséda i t une 
m a i s o n e t t ena i t s o n c o m m e r c e de sp i 
ritueux. 

Dèa lors , t ous l e s efforts d e F a n t e 
Kerlavoa a v a i e n t t e n d u A l 'accroisse
m e n t d'une for tune d o n t lea acquêt s , 
s e lon l a t e n e u r du contrat , d e v a i e n t 
ê tre dévo lus A la c o m m u n a u t é . 

J e a n K e r l a v o s n e f a i s a i t p o i n t fi de 
l 'argent ; s o n m a r i a g e l 'ava i t p r o u v é ; 
U e u t d o n c l 'oreil le c o m p l a i s a n t e a u x 
idées d e s a f e m m e q u i l 'Induisit « n dea 
prat iquée usuraires dont , d e l u i - m ê m e , 
il e û t h é s i t é A profiter. 

Nature fa ib le , J e a n Ker lavos , une 
fols s o u s l ' influence d e s a f e m m e , a b 
diqua t o u t e i n d é p e n d a n c e e t a» pl ia 
s e r v i l e m e n t A sea v u e s S a b o n h o m i e 
n a t i v e c o u v r a i t a d m i r a b l e m e n t lea 
a g i s s e m e n t s de F a n t e e t lui re tena i t 
dea s y m p a t h i e s . 

L a fine m o u c h e n e fu t pas longue 
A d é m ê l e r tout l e part i A tirer d e l a 
sor te d e popular i té a c q u i s e A J e a n 
d a n s l a c o n i m u a e ^ c t a i ^ P T f l t ë * 4 V 
que pots* 

ta ire . L e s h o m m e s de s o n Age trou
v a i e n t toujours e n lui l e camarade de 
c l a s s e e t d e Jeux e t l e s v i e u x l 'enfai t 
qu'i ls a v a i e n t v u grandir . 

S'il n 'avai t rendu serv ice A person
ne , i l n 'ava i t n o n plus c a u s é aucun 
d o m m a g e ; on le conna i s sa i t de c o n 
dui te rangée , d 'humeur gai l larde, ce 
ou i lui va la i t la réputat ion d'un brave 
h o m m e e t d'un franc c o m p a g n o n . Son 
riche m a r i a g e lu i créa i t d a n s l e v i l l a g e 
une s i tua t ion pr iv i l ég iée ; F a n t e Intri
g u a d è s lors pour nouer l 'écharpe m u 
nic ipale au flanc conjugal . 

L e g e n t i l h o m m e fermier n'Ignorait 
po int la réputat ion d'usuriers d e s Ker
lavos , e t i l lui r é p u g n a i t u n peu de se 
c o m m e t t r e a v e c d e te l s prêteurs . Mats 
su h â t e A p o s s é d e r l e s f o n d s qui lui 
é t a i e n t n é c e s s a i r e s pour p o s s é d e r sa 
beurrerie, la conv ic t ion abso lue qu il 
a v a i t d e bénéf ices te l s que sa de t t e 
sera i t p r o m p t e m e n t remboursée . Indui
s i rent Tusrdual A trai ter a v e c l a mar
c h a n d e d 'argent A d e s c o n d i t i o n s accep
tab les . 

E n g a r a n t i e du prêt, première h y p o 
thèque fut donnée sur le d o m a i n e de 
Kerambe l l ee . 

S i t ô t qu'i l ae v i t l ' argent e n m a i n s , 
le cheva l i er ae l a n ç a d a n s l a construc
t ion e t l ' a m é n a g e m e n t de aa beurre
rie. D e a idée s d 'amél iorat ion a u g m e n 
tèrent l e s fra i s d e premier é tab l i s se 
m e n t e t l e l a i s s è r e n t A court pour la 
m i s e e n train d e l 'explo i tat ion . 

I l d u t q u é m a n d e r u n n o u v e l e m 
p r u n t A M m e Ker)»rroa,-BU« lV**>f«l«? 

encore m a i s h des condi t ions plus lour
des . 

Enfin, la production c o m m e n ç a , 
m a i s Tréludic ne v i t que l e n t e m e n t se 
développer s e s débouchés , e t II lui fal
lu It régler l e s fournisseurs auxque l s le 
l ia ient des m a r c h é s trop cons idérables 
a c t u e l l e m e n t v u la v e n t e courante . 

II aurait eu encore besoin d'argent , 
e f . c e t t e fo i s , la prê teuse le refusa. 
B i e n p lus , e l le e x i g e a l e rembourse
m e n t du premier prêt arrivé A 
échéance . 

M e n a c é par l 'huissier, effrayé par 
le.» frais de procédure, le pauvre gent i l 
h o m m e se rés igna A un a r r a n g e m e n t 
léonin. P o u r u n e fa ib le soul te , la f erme 
de Kerambe l l ee , g a r a n t i e d e l ' emprunt , 
p a s s a d e se s m a i n s débonnaires dans 
les griffes d e F a n t e Ker lavos . 

E t , de ce jour, l es tr ibulat ions dn 
nu'.ltre Al lar P e n h o a t c o m m e n c è r e n t . 

B i e n v i t e , i l su t n e pas avoir A 
compter sur la c o m p l a i s a n c e de se s 
n o u v e a u x m a î t r e s . Quels qu 'eussent é t é 
les déboires causés par l e s in tempér ie s , 
il dut toujours ê tre e n mesure d'acquit
ter i n t é g r a l e m e n t s e s f e r m a g e s au jour 
p i é c i s de leur échéance . 

Naguère , a u t e m p s d u cheval ier , 11 
éta i t a i s é de s 'entendre A l 'amiable . 
P a s A craindre l a v i s i t e de l 'huiss ier , 
ni m ê m e d e s paroles c o m m i n a t o i r e s , si 
la ge lée , la grê le ou que lque autre fléau 
abat tu sur la réco l t e m e t t a i e n t l e fer
mier m o m e n t a n é m e n t d a n s la g ê n e ; 
^ a c q u i t t e m e n t d e l 'arriéré é t a i t repor-

rM'A'tlee tempa mefltoura ; dea iwniaes 

partiel les é ta ient m ê m e b ienve i l lam-
m e n t accordées . 

E t si , quant A lui, maître Al iar 
a v a i t toujours fini par se libérer in té 
gra lement , plus un de se s confrères 
s 'était vu accorder qui tus dè s qu il 
avai t fa i t preuve de bonne vo lonté e t 
quand les sa i sons s e succéda ien t s a n s 
être réparat irces de l 'année m a u v a i s e . 

E t pourtant le bon cheval ier é ta i t 
harce lé de cont inue l s beso ins d'argent , 
m a i s ses propres embarras , loin de !e 
rendre e x i g e a n t v i s - à - v i s du prochain , 
le fa i sa ient plus c o m p a t i s s a n t A la mi-
s t r e . Les riches Ker lavos , eux, é ta i en t 
impi toyables a la peine d 'autrui . . . 

Maître P e n h o a t é ta i t a t t e l é au dur 
j o u g d e ces n o u v e a u x maî tres e t c o n 
traint A le subir Jusqu'à la fin du bail . 

Peut -ê tre , m ê m e , sûrement fa l la i t - i l 
dire, il s'y lierait de nouveau, car 'a 
pensée d'abandonner Kerambel l ee lui 
polgnai t trop douloureusement le cœur. 

D a n s c e domaine , fécondé par le 
labeur de trois généra t ions de P e n h o s t , 
Il é ta i t né, e t les s iens , leur tache 
terrestre accompl ie , s 'étalent endormis 
dans la paix du Seigneur. Lu i -même , 
dernier de sa race, puisque le ciel lui 
a v a i t re fusé d e s fils, asp ira i t A mourir 
d a n s l e l i t de s e s pères , au fond duquel 
i l a v a i t c los 'es paupières d e s a b o n n e 
c o m p a g n e qui, trop tôt, l 'avait quit té . 

Ses yeux s e tournèrent vers le Ht 
clos , hér i tage de s s i ens , dont le bois 
brodé de pat ientes scu lptures ava i t 
t e n t é p lus d'un m a r c h a n d o u d'un tou
riste... M a i s A l l a r a v a i t secoué l e front 

d e v a n t l es offres l e s p lus a l l é c h a n t e s : 
vendre le l i t de ses pères lui eut é l é 
une profanat ion . 

E t son pieux regard caressa i t le bois 
lu i sant sous le chiffon de laine dont le 
fourbissai t journe l l ement Corentine, in 
brave e n f a n t dont l es dix-huit an« 
portaient a l l è g r e m e n t la tâche de rue 
nagère , a s s u m é e depuis que sa miV 
éta i t a l lée reposer dans le c imet ière •> 
Perros, à l 'ombre dé l 'égl ise paroi? 
s ia le qui ér ige le dôme et la pyramid-
de son cur ieux c locher en égide an 
dessus des tombes . 

Noirci par les a n s e t 'a f u m é e ••• 
l'fitre, le vieux lit encadrait ses v o l e 
a jourés d'une guir lande de gui du. < 
les arabesques couraient autour de r» 
saces au centre desquel les s e nichaien 
de n a ï v e s figures de sa intes . 

Sous la Vierge e n f a n t près de -
nn'rp M a d a m e s a i n t e A n n e , au somtn 
lu l inteau s ' inscr ivai t la date de (abri 
c a t i o n : c A n n o Doni ini 1 7 1 5 s , et s> 
l'autre coté , deux in i t ia le s entrelacées , 
un S e t u n P , rappe la ient A Allar que 
ce l i t a v a i t é t é scu lpté pour lea noces 
d m Penhoat a v e c nne Serignlec de 
Carhalx , la viei l le c i té bretonne, q;ii 
s e m b l e encore respectée dn v e n d a l i s n e 
contempora in . 

E n c e s t e m p s lo inta ins , leurs a ïeux 
v i v a i e n t sur leurs b iens , m a i s leurs 
d e s c e n d a n t s , proscrits pour avoir 
chouannés , é ta i en t sortis ru inés d e l:i 
tourmente e t ava ien t é té rédui ts A 
transporter chex les autre» lea rares 
reliques qu i s u b s i s t a i e n t de, l eur p a n a . 
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